
Le << Waterloo >> des sondages 
Jamais sans doute les élec­

teurs de Paris n'avaient été 
aussi profondément et souvent 
• sondés • que pendant cette 
campagne. Chaque lista ou 
presque a fait procéder li 
grands frais li des sondages 
répétés dans chaque arrondis­
sement de ta capitale. Plusieurs 
Instituts, pour le compte de tel 
ou tel Journal, ont interrogé 
Inlassablement les Paris/ans. 
Rétrospectivement, c'est le 
Waterloo des sondages. 

La compétition entre les flstes 
patronn ées par M. Jacques Chi­
rac et celles que conduisait 
M. d'Ornano constituelt (Jv/dem­
ment la premier grand point 
d' Interrogation. Hélas ! les son­
deurs se sont trompés li peu 
prés partout. Non seulement sur 
les pourcentages respectifs, mals 
souvent sur lo sens du mouve­
ment et l'ordre d'arrivée. 

Ainsi, dans deux secteurs, Je 
sondage IFOP-Quotidien de Paris 
donnait (Jgallté aux deux llstes : 
23 0/o dans /o 1•• secteur (pre­
mier et quatrlême errondls­
semont) ot 17 0/o dans le 17" sec­
teur (dlx-n euvlême arrondis­
sement). L'écart est notable 
dans le 1" secteur (llste Chi­
rac : 28 0/o; 1/sta d'Ornano : 
22 0/o) et plus réduit, mais en 
sens Inverse, dans le 17• sec­
teur (liste Chirac : 17,4 0/o: 
liste d'Ornano : 19,3 0/o). Le 
même Institut plaçait la liste 
Chirac nettement en tête dans 
le 18• secteur (vingtième erron­
d/ssement) avec 21 0/o contra 
18 0/o li le Jlste d'Ornano : c'est 
rlnverse, le /Isle Chirac obtenant 
17,2 0/o, la /Isle d'Ornano 21,6 0/o. 
Même erreur pour le sondage 
Pub/le S.A.-Parls - Match qui, 
dans le 14' secteur (seizième 
arrondissement), créditait de 
32 0/o la lista Chirac, qui obtient 
33,6 0/o des suffrsgres, et da 
31 0/o la liste d'Ornano, qui 
atteint &n tait 36,3 0/o. Et aussi 

dans le 16• secteur (dix-huitième 
arrondissement), où la 1/ste 
Chirac, crédit(Je de 21 0/o, ne 
recue//la que 17,5 0/o des suf­
frages, tandis que la liste 
d'Ornano, li laquelle le sondage 
attribuait 18 0/o, en obtient 
27,6 0/o. 

Pour la gauche et les éco­
logistes, les résultats du scrutin 
sont un peu plus proches des 
Indicat ions données par les son­
dages, mals ceux-cl ne sont 
néanmoins guère satisfaisants. 
Ainsi r IFOP accordait-elle aux 
1/stes écologistes une seule 
chance de franchir la • barre • 
des 12,5 0/o, avec 14 0/o dans le 
17' secteur (dix-neuvième arron­
dissement) ; or dans ce secteur 
Ils n'obtiennent que 9,1 0/o / 
Mals Ils dépassent, en revanche, 
le seuil fatidique dans trois 
autres secteurs, les 3', 4• et 
5• secteurs (cinquième, sixième 
et septième arrondissement), 
ave.c respectivement 13,9· 0/o, 
13,B 0/o et 13,2 0/o, alors que 
I' IFOP leur en octroyait 9 0/o, 
10 0/o et 11 0/o I Du côtô de 
Public S.A.-Parls-Match, /es éco­
loglstes avalent la grosse cote 
dans les prévisions : 19 0/o pour 
le 1" secteur (premier et qua­
trième arrondissements), 17 0/o 
dans le 2' secteur (deuxième et 
trlème arrondissement), 16 0/o 
dans /es 7• et B' secteurs (neu­
vième et dixième arrondis­
sement). Or dans ces quatre 
secteurs /es Ifs tes écologistes 
ont réuni respect/Vement 11,1 0/o, 
9,7 0/o, 6,4 Ofo et 7,85 0/o. 

Tous ces sondages co0tent 
cher. Voilà beaucoup d'argent 
gesp//lé et beaucoup d'ôlectours 
trompés par ce. battage, où les 
arrlère-pensfJes commerciales et 
parfois partisanes tlennant une 
place notable. Encore une fols, 
Il faut rfJglementer el contrôler 
las sondages. Ou y renoncer. 

P. V.-P. 




